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CRITIQUES
La raison du texte'

L 'histoire de la pensée politique se nourrit de
l'exploration des textes Tel est le principe
qui sous tend, dans toute sa force, I edition

des traites De la raison d'Etat et Des causes de la
grandeur des villes de Giovanni Bolero parus en
2014 II s'agit de la premiere edition de ces deux
textes en français (depuis la traduction de Gabriel
Chappuys en 1599), maîs l'objectif de ces publi
cations va bien au delà d'une simple diffusion en
langue française d'un texte ancien Elles renouvel
lent, a la lumiere d'une lecture inédite des textes,
un ensemble de questions fondamentales concer
nant la nature du tournant politique que connaît
I Europe au cours du 16e siecle, tournant décisif
s'il en est, puisqu'il voit s'imposer dans l'univers
politique la centrahte indiscutable de I Etat

De la raison d'Etat est presente, depuis long
temps, comme un classique de l'histoire de la
pensée politique, tandis que Des causes de la gran
dew des villes - qui lui a pourtant tres tôt ete
associe — a plutôt retenu I attention des econo
mistes ou des spécialistes d'histoire urbaine Dans
L Etat du monde, Romain Descendre avait montre
la cohérence de l'entreprise intellectuelle de
Bolero2 Grace a ces deux nouvelles publications,
le lecteur peut parcourir l'immense quête theo
rique, historique, géographique et economique de
ce dernier et gravir, les unes apres les autres, toutes
les difficultés d'interprétation que posent a nos
esprits modernes ces textes du passe A la faveur
de cette lecture, c'est la place de ces textes dans
I histoire de la pensée qui se trouve complètement
réévaluée

Bolero, dans sa lettre dedicatoire au traile
De la raison d'État, explique qu'il a fréquente
les princes el qu'il a cle surpris d'enlendre

constammenl ciler Machiavel, Tacile el leur « cost
barbara maniera di governo », sans conscience,
sans lumiere de la raison et de l'éducation, sans
humamle Dénonçant une compréhension bar
bare el besliale du pouvoir el du gouvernemenl
des hommes, Bolero rappelle I exigence de se sou
mettre a la loi de Dieu D'où la dimension apo-
logelique el sublilemenl polémique du Iraite
Bolero affirme mahcieusemenl que l'efficacité du
gouvernemenl n'esl pas incompatible avec le res-
pecl de l'Eglise, lom s'en faul Bien au conlraire,
le prince a toni intérêt, pour des raisons d'effica
cite, a se soumettre a dautorite de l'Eglise « Pour
quoi donc un prince chrétien doll il fermer la
porte de son conseil secret a l'Evangile et au
Christ, et édifier une raison d Elal conlre la loi de
Dieu, autel contre autel?» (livre II, p 157)
Ouvertemenl dirigée conlre Machiavel, l'argu
mentalion ne prend pourtant pas la forme d'un
desaveu de la « venta effettuale délia casa », el pro
pose au conlraire une lecture de la politique et du
pouvoir en lermes d'effels concrels, emmemmenl
machiavehenne, dans I objectif de ramener cette
vision puissante du pouvoir dans le giron de
l'Eglise La reflexion de Botero se situe en effet
dans le prolongement de l'action de Charles
Borromee, archevêque de Milan, dom il ful le pre
mier secrelaire La encore, il faul conslaler que
l'ambition du texle esl plus large il s'agil d'une
veritable offensive iheonque, une vision ecclésias-
tique de l'Etat, dont l'exemple privilégie n'esl
aulre que la monarchie espagnole, el le contre
modele abhorre, la monarchie française Une doc
trine de combal donc, une attaque en regle de
l'absolutisme juridique théorise par Bodin Ces
niveaux de lecture, déjà nombreux, n'épuisent pas
la signification du texle el, au delà de la dimen
sion publique, la publicalion conjoint du Iraile
De la raison d'Etat el Des Causes montre a quel
poml la demarche bolenenne esl liee a la volonle
de fonder une nouvelle science de gouvernemenl

Les deux volumes nous donnenl une version
médite des textes pour la premiere fois, les quatre
editions anciennes les plus importantes, celles ou
Botero est intervenu directement, sont collation
nees, ce qui est une nouveaute y compris par

1 A propos de Giovanni Botero De la raison d'Etat (1589 1598) edition traduction et notes de Pierre Benedittmi
et Romain Descendre introduction de Romain Descendre Paris Gallimard 2014 (Bibliotheque de philosophie)
(1 ' ed it Délia Ragion di Stato) 424 p index et Des causes de la grandeur des villes edition traduction
notes et postface de Romain Descendre Paris Editions Rue d'Ulm 2014 (versions françaises) 192 p bibliogra
phie index glossaire

2 Romain Descendre L'Etat du monde Giovanni Botero entre raison d'Etat et geopolitique Geneve Droz 2009
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rapport aux editions italiennes disponibles La tra
duclion déroule une langue extrêmement claire,
fidèle au rythme de la prose botenenne, élégante
et rythmée, bien éloignée de la nervosité parfois
brutale de Machiavel Un autre apport de cette
edition réside dans son imposant appareil de
notes Une attention particulière est accordée par
Pierre Benedettmi et Romain Descendre aux
reseaux sémantiques problématiques, signales en
note, comme la serie de termes désignant les dif
ferents aspects de la connaissance du prince dot-
tnna, notifia, cognitwne, saenza (p 113 114), et
illustrant la centrahte de la question des savoirs ,
ou encore l'importance de la notion politique
de quiète (« repos »), notamment perceptible
dans l'usage systématique du verbe acquetare
(« apaiser ») dans le livre V (p 228 231) Ce soin
extrême porte aux mots et aux variations de sens
permet une lecture vigilante et critique et restitue
l'épaisseur historique de la langue politique de
Bolero En outre, et de façon complementaire, la
totalité des innombrables references historiques,
géographiques, poétiques et littéraires de Bolero
sont expliquées, analysées, commentées, avec un
souci d'exactitude et d'exhaustivrte maîs aussi
d'économie qui eclaire le texte tout en lui laissant
sa centrahte II faut saluer ce travail d'elucidation,
extrêmement precieux pour le lecteur, une ven
table gageure lorsqu'on considère l'immense
culture d'un esprit encyclopédique comme celui
de Bolero Les chercheurs y Irouveronl ainsi une
coupe transversale de l'ensemble de la culture uni
verselle accumulée par l'Europe du 16e siecle
quèlques exemples parmi une infinité, la note 4
p 70 des Causes sur les subtiles variations de sens
de la notion de « commumcazione » , la note 7
p 176 de De la raison d'Etat, sur le concept
d'« humeur peccante », ou encore les noies hislo
riques d'une precision exlreme, comme celle
consacrée a la ville bolivienne de Potosi (Causes,
n 167, p 83) ou celle évoquant la bataille de la
Mansourah en 1250 (De la raison d'Etat, p 250)
Le lecleur prend ainsi conscience de la façon donl
l'erudilion est liee a l'entreprise botenenne elle
même, dans le recours syslemalique a l'exemple,
reflel d'une experience historique effective, et

dans l'accumulation d'autorités anciennes dont le
but est de fonder et de nourrir un savoir nouveau

L'mtroduclion a De la raison d'État el la posl
face des Causes de la grandeur des villes1 presenlenl
un Iravail de remlerprelalion radicale Dans la
premiere, R Descendre demonlre d'une pari la
filiation directe entre le stato machiavehen (conçu
comme imperia sopra gil uomini) el le stato hole
rien (dormnio sopra i popoli), el souligne d'autre
part la distance délibérée prise a l'égard de la Ira
dillon juridique Prenanl appui sur celle analyse
semanlique, R Descendre reconslilue l'horizon
polémique el conflicluel de la « raison d'Elal »
botenenne celle-ci naît d'une confrontation avec
la theonsalion juridique de l'absolutisme monar-
chique apparue dans une France déchirée par les
guerres de religion, et fer de lance du parti des
« Politiques » C'est a partir de cet horizon pole
mique que R Descendre propose une interprela
lion nouvelle de la « raison d'Etat » celle ci ne
correspond pas a l'acception couranle que lui
donne son temps, c'est-a dire un regime d'action
dérogatoire par rapport au droit commun cense
permettre a l'Etat d'agir dans des circonstances
qui échappent aux lois ordinaires Le sens que lui
donne Botero, a la faveur d'un « subterfuge » ou
d'une « tromperie » (p 46), esl celui d'une
« science de gouvernement » propre au prince et
garanlie par l'obéissance de ce dernier a l'aulonle
religieuse Conlrairement a la théorie bodimenne,
Botero conçoit l'Etal comme une domination, en
termes pnvatistes et non comme la chose publique
censée gouverner droitement la communaule Des
causes de la grandeur des villes constituenl le pen
dani de ce coup de force théorique Reflexion
démographique et economique de nalure mercan
lihsle, iheone originale de la puissance urbaine,
les Causes viennenl conforter la « raison d'Etal »
dans la mesure ou elles exemphfienl celte science
nouvelle de gouvernement qui doll guider l'admi
mslralion des ressources nalurelles el humaines
placées sous la dommalion du prince1 Si les
Causes sont un « veritable tournant dans l'histoire
des savoirs sur le monde social », c'est parce
qu'elles sanctionnenl, dans la mulliphcalion des
modeles urbains, l'usage syslemalique du

1 Poslface intitulée < Les villes et le monde Comparatisme géographique et théorie de la croissance urbaine au
début de l'âge moderne précédée d une ample note Sur la langue des Causes et leur traduction

2 La question du lien entre les théories economiques de Botero et ses théories politiques avait déjà ete mise
en lumiere a partir d'une vision différente du rapport avec Machiavel par Michel Senellart dans Machiavélisme
et raison d'Etat PUF Paris 1989 selon Senellart il existe bien un antimachiavelisme botenen qui constitue
le < contre discours de la raison d Etat tandis que I absorption de l'économique par le politique apparaît comme
son versant véritablement original et moderne
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comparatisme La postface nous montre toutefois
que la modernite procede par craquements et par
fissures plutôt que par ruptures nettes D'un ccr
tam point de vue, Bolero fait preuve d'une sur-
prenante modernite constituant la population
comme objet d'étude bien avant la vague popu
lationniste du 18e siecle, sa théorie de la croissance
anticipe la théorie malthusienne D'un autre cote,
en identifiant dans l'accès limite aux subsistances
le principe même de toutes les manifestations du
mal dans les societes humaines, Bolero prend soin
d'arrimer ses fulgurances théoriques a une csr
lame forme de pessimisme auguslmien, une forme
de hialus que l'on retrouve aussi dans De la raison
d'Etat, entre les motifs machiavehens et la centra-
hle de l'Eglise

Dans le sillage de celle demonslralion, les
grandes calegones interprétatives flotlent comme
des debris mutiles R Descendre extirpe la
« raison d'Elal » des queslions liées a la séculari-
sation el au lacilisme, pour l'ancrer salutairement
dans une histoire des savoirs Ce qui ne signifie
nullement qu'il faille minimiser la force de la rup-
lure machiavelienne « La logique intrinsèque du
livre est moins celle d'un traite théorique que d'un
"miroir des princes" réactualise, donl le bul est
avant loul de concilier une certaine tradilion
theologico-pohlique médiévale avec la pensée
moderne qui, depuis Machiavel et sa reevalualion
du modele politico militaire romain a l'époque
des guerres d'Italie, a pris acte du rôle cardinal de
la guerre et de la force dans les affaires politiques »
(p 49) Machiavel et Bolero, en depil de leurs dif
ferences (et même parfois de leur anlagomsme),
parlicipenl d'un même affranchissement de la
polilique par rapporl a une vision sapienlielle,
morale, speculalive du gouvernemenl, reliée a une
conception médiévale de la justice pensée comme
ensemble de rapporls preexislanls au pouvoir car
emananl de la volonle divine R Descendre pointe
ainsi que la « raison d'Etal » bolenenne appar
lienl a la modernite précisément en ce qu'elle
dément, comme Machiavel, la priorité morale de
la finalité publique, la prionle de la communaute
sur le pouvoir et la puissance, el qu'elle accepte
de penser le pouvoir a partir d'une logique effec
live De la découle le lournanl scientifique de
Bolero, la pnmaule de l'observalion, de l'expe
nence, la recherche des causes

On le voil, la leclure de R Descendre ressaisit
en profondeur, par l'analyse fine du lexique, la
definition même de la modernite politique En
cela, il dialogue avec certaines grandes mterpre
talions de la modernite politique, a commencer
par celle de Friedrich Memecke', el surloul avec
celle, plus proche de nous, de Michel Foucault2

Maîs l'approche, les conclusions, l'esprit même de
la recherche sonl differenls Memecke el Foucaull
oni en commun une visée genetique, la volonle
de percevoir a la fois l'origine el le developpemenl
de slructures destinées a s établir dans la longue
duree structures surtout mtellecluelles, de
Machiavel a Bismarck, pour le premier, structures
pratiques, de la « gouvernemental^ étatique » au
« biopouvoir », pour le second R Descendre,
bien lom d'imposer une entreprise généalogique
alternative, suspend au conlraire l'utilisation de
ces calegones el se mel en quête, dans son analyse
de Bolero, des figures de reagencemenl d'elemenls
Iradilionnels el preexislanls le langage du droil,
la parenese elhico politique de la litteraire
médiévale puis humaniste, la langue politique flo-
rentine Un telle exploration du texte permet de
renouveler en profondeur la formulation du pro
blême hislonque au delà du drame de l'Espnl
déployé par la Geistesgeschichte et de l'apparition
de pratiques de gouvernement scrutées par la
pensée fbucaldienne, R Descendre dévoile le
caraclere pluriel, polémique, problématique de
celle modernite politique en debat, dont les dif-
férentes formulations, pourlanl élaborées a partir
d une matiere premiere commune, viennent se
heurter autour d'un point unique donl la défini
lion n'esl jamais l'objel d'un consensus, maîs qui
demeure ommpresenl par l'allraclion qu'il
exerce l'Etat Ainsi, au-delà de la remterprelalion
radicale des textes, R Descendre délimite un
champ historique nouveau l'étude d un Etat
naissant conçu par les contemporains comme
champ théorique à conquérir, dont l'indelermi
nation se révèle jusque dans la polysémie du
lexique, la diversite des termes el la variete des
agregals iheonques mis en jeu

En guidanl son lecteur a Iravers un relief théo-
rique complexe et vertigineux, R Descendre non
seulement reconslilue un chapilre tourmente de
la genèse de la pensée de l'Etat, maîs invite aussi,
par son enlrepnse philologique el herméneutique,

1 Friedrich Memecke L idée de raison d'Etat dans les temps modernes Geneve Droz 1973 (1e ed all 1924)
2 Michel Foucault Securite Territoire Population Cours du college de France 1977 1978 Paris Editions de
l'EHESS/Gallimard/Seuil 2004
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a repenser l'Etat lui-même La « raison d'Etat »
boterienne n'est ni un systeme, rn un concept, ni
même un scheme, maîs une tentative partielle et
partiale, parmi une infinité de possibilités, de
penser l'Etat au moment de sa naissance D'autres
configurations étaient possibles, certaines le sont
peut etre encore La lecture de Bolero et de
R Descendre agit comme un extraordinaire sti
mulant a l'exploration de ces possibilités, afin
d'interroger l'évidence de ce qui apparaît encore
aujourd'hui comme les caractéristiques intangi-
bles du pouvoir

Laurent Baqgiom -
Universite Jean Moulin Lyon 3 Triangle


